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dans la végétation du ChiI¡
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INTRODUCTION

Les notesbotaniqueson été relevéesau coursdune níission(novembre-dé-
cenibre 1982) dirigée sur le terrain par le ProfesseurRodolfoGajardo queje
soisheureux(le reníercíer¡ci -

l5a documentationse rapportantaux gymnospermesde l’hémisphérc sud,
est relativeunentréduite. Potír l’ensembledesconiféresde ccl hémisphérc.les

l:i boíratiaire dc MorphogeraéseVégétL:le. raculté desSeieneesoB ‘lechniquesde .S;íint-.Ié-
rs une- R u e Heori l>~ liii eLí íd - 3397 - rol Li rse líe cedes1 3 1 trancíLi> -

tflíís”crsíol:íd de Chile. t)epLirlLinaenlode SilvicEilturLí y MLinejo. Casilla9206. Sanliago. (‘hile.
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airesde répartition des espécesSon fragmentées,signed’un archaismeévident
et d’une expansionantéricureplus vaste.Les airesactuellementproposéesdans
lesquelquesdocumentsdisponiblespéchentpar net excésde laxisme.De plus,
certainesespécesne sontreprésentéesqueparquelquespiedsisolésde l’un ou
lautresexe,exceptionnelleínentdes deuxréunis.Ccci confirme maconviction:
nousnotas trouvonsen présenced’espécesrelictuelles.

Les 10 espécesde Gymnospermeactuellementrencontréesau Chili se rat-
taclientá 5 familles et 8 genres:

Tableau1. Systématique

Liste des Gymnospermesactuelles du Chili el de leur place dans la Systémaíique

$ EmbranehementdesPhanérogamesou Spermaphytes.

* Sous-enbranchementdesGymnospermes.

o ClassedesConiféres.

• Ordre des Coniférales.

E Sous-ordredes Pinoidines.

O Famille desAraucariaceae.

1. Araucaria araucana (Mol.) K. Kocb (= A. imbricata Pav).

O Famille des Cupressaceae.

2. Fitzroya patagonia Hook. fil. (‘~ E. cupressoides(Molina) Johnst).

3. Pilgerodendron uviferum (D. Don) Florín.

4. Austrocedrus chilensis (Endí.) Flor. et Bout. (= Libocedrus chilensis
(D. Don) Endí.).

E Sous-ordredesPodocarpines.

O Famille desPodocarpaceae.

5. Podocarpusandina Poepp. (~ Stachycarpusandina (Poepp)van Tic-
ghem).

6. Podocarpusnubigena Lindley.

7. Podocarpussaligna D. Don (= P. chi/maRich).

8. Dacrydium fonkii (Phil.) Benth. (= Lepidoihamnusfonkii Phil.).

O Famille desSaxegothaeaceae.

9. SaxegothaeaconspicuaLuidley.

* Sous-embranchementdesChlamydospermes.
• Ordre des Ephedrales.

O Famille desEphedraceae.

10. EphedraandinaPoepp.
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Six tourneesbotaniquesont pu étre réaliséeset se rapportentaux régions
suivantes:

e Régioncentrale:

1. «ParqueNacional De La Campana»situé á la limite des régionsadmi-
nistratives«De Valparaiso»et «MetropolitanaDe Santiago»(Province
de Quillota).

~ Régiondu Sud: (carte 1).

2. «ParqueNacional Conguillio». Région adniinistrative«De La Araucanía»
(Provincede Cautin).

Limite Nord de la Patagonie:
3. «En la ReservaForestalde Llanquihue— Lago Chapo».Régionadmi-

nistrative De Los Lagos (Pronvicede Llanquihue).
4. «ParqeeNacional Vicente PerezRosal— Lago De TodosLos Saíítos—

Volcán Osortio». Région administrativeDe Los Lagos (Province de
Llanquihue).

5. ParqueNacional De Puyehue»Régionadministrativede los Lagos (Li-
mutesdesProvincesde Valdivia et Osorno).

6. «Cordillera De La Costa C. Pelada»,au lieu dit «Los Pavilos».Ré-
gioii administrativede Los Lagos (Provinced’Osorno).

RAPPELSGEOGRAPHIQUESEN BIOGEOGRAPHIQUES
CONCFRNANT LE CHILI

(Ces donnéesmont été, en partie, aimablementcommuniquéespar le Pro-
fesseurR. GA]ARDO).

Le Chili représeiíteune frangelittorale de terre, longueet étroite, bordatut
le cóté Pacifiqucde l’Amérique dc Sud. On restecependantsurprisdevantles
chiffres: plus de 4200 km de long, moinsde 200 m de large, la majeurepartie
des 756,945km2 étant situé sousle Tropique du Capricorne,du 17-’ au 56< la-
titude Sud.

Pourbien comprendel’étenduede sa surfaceet sesincidencessur la répar-
tition des espécesvégétales,il nous faut faire l’effort de reporterdans l’Hé-
misphéreNord et aux mémeslatitudesla carte du Chili.

Ainsi on comprendqu’une viRe de l’extréme Nord chilien comme Anca
seraitplacéeaux confinsdu Mali, du Niger et de l’Algérie -—Santiagoseraitau
voisinagede Ghardaíadansle désertalgérien—Puerto-Monttse situerautá son
tour dans la région marseillaise— enfin PuntaArenasserait assezprochede
Copenhague!

«Chile» viendrait d’un vieux mot indien2 gui signifierait «La oú se termine

- «Aymarac«peupladeindiennedu Nord du Chile, répartiesurtout enBolivie et au Pérou(ét-
nie linguistiqaie désignéesous le nom de «¡<olla»).
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la terre».c’est á dire vraiment le «Paysdu bout du Monde»; ensuite,il n’y a
plus que IAntarctique(dont un secteurest chilien: la terre «d’O’Higgins»).

Je compareraile Chili it une ile car le pays est isolé de tous cótés,par la
Cordillére des Andes it l’Est, par le Pacifiqueit l’Ouest, par un des désertsle
plus mdc de la planétean Nord, par les terresdésoléesde la <ferre de Ecu»
au Sud. Entre les Andescf le Pacifique,se trouve un fosséd’effondrement:la
olépressioncentrale«Valle central»riehe en cultureset élevages(de la région
(le Santiagoit Puerto-Montt).Entrecettedépressionet le littoral sesituela chal-
nc cótiére.élevéeau Nord 30(R) m, plus basseau sud 900 m dans la Cotdillera
Pelada.La cóteest relativementpeudécoupéejusqu’ausudde Valdivia. A par-
dr dc PuerhíMontt, on peut examinersur une carte l’aspect disséquéct cm-
brouillé it lextrémepar descentainesd’iles ou d’ilots. Le géographiedii Chili
a ce niveauesí «folle» (Cf. SUI3BR([ASEALJX).

Les Andesculminent (il est vrai en territoire Argentin) ayee l’Aeoneagnait
6959 m. Elles constituentune véritablemuraille encombréepar des cónesre-
marqoiablesde plus de 32 volcans,dont seulement3 ou 4 sontéteints.

II Iaut Ltussi noter linflueneenéfaste,dés le 400 lat. sud cf en diíection du
nord - du o[Ourant troid de Humboldt: it Valparaiso,en été (1 anvier — Eévrier)
l’eau de mer est voisínede 140C! Le peud’humidité se formant au contad du
courantfroid 50U5 formede brouillards (jamaisde pluies) nc dépassepas la zo-
nc littorale. le désertde larriére pays est un désertdaltitude (100<) it 150Dm
et plus).

Ainsi. il n½stpasétonnantde trouver 4 typesprincipauxde climats (GAUS-
SEN, 1954).

Du nord au sud, on distingue:

— Un eliníat chaudet see, désertiqueou subdésertique(ex: Anca, pluvio-
métrie annuelle1 it 2 mm! r annuellevoisine de 250C).
Un clim,at rneditemranéenayeedifférentestransitions(de chaudit submé-
diterraneen) (ex Saíítiago,pluviométrie annuelle30 mm d’avnil it neto-
bre, plus de 200 jours dc séeheressc,températuremoyennejanvier 220C,
juillet 70< )

— lUn clinuit tempereit tendaneechaude(cx: Valdivia nó on a 150C>r>0.
Le méme tvpe existe- mais it. teiidance «froide» (ex: Puerto Montt on
.-rO<150( )

— l?nlin, le elím it froid, oit la températureest légérementsupéricureit 0%?,
tempérépar l’influeíicc niaritime (ex: sud de la Patagonieet Terre de
1-co).

A ces différentsclimats sc superposeen partie une répartitionde la végé-
tatioma en latitude cf du nord au sud:communautésxérophiles.forét laurifoliée,
forét caducifoliée.steppeset tourbiéresde la terrede feu.

La végétationxérophileestcaractériséepardesespécesit fenilles íigi-des en-
naces,domnt 1 anatomieest adaptéeit la sé-cheresse- Ce soíít des plantessueco—
lentes. spiíiesccntcs(Caeíaceae,Liliales: Agaves, Yuteas, lirorneliales épineu—
ses)-
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Nous passonsensuiteit unevégétationit tendancetempérdeet ombrophile
maisoñ s’imposed’abord la forét laurifoliée. Les arbressont it feuilles persis-
tantes,simples, it limbes larges,glabres, luisantesparuneépaissecuticule. Ce
type de forét s’apparenteaux forétssubtropicalestoujoursvertes(semperviren-
les) qu’elles remplacentdans les régions it températuremoins élevée, it plus
grandeamplitudethermique,it grandehumiditéatrnosphérique.

Théoriquementit ce type de forét laurifoliée succédela forét caducifoliée:
arbresit feuilles caduquesdesclimatstempérésvrais. Le feuillage y dure5 it 8
moisselonles régions,l’altitude et tombeau débutde la saisonfroide. Les eui-
lles sontplanes,mineespourrecevoirle maximumde lumiérediffuse. Cette fo-
rét est riche en Coniféresdans l’HemisphéreNord.

En fait, sur le terrain, il est fréquentde rencontrerune interpénétrationde
la forét laurifoliée et cadudifoliée.Nous trouvonsenmélange:Lauraceae,Mag-
noliales (Drimys), difiérentesespécesde la hétraieaustrale<Nothofagur it feul-
lles persistanteset it feuilles caduques).Les Coniféressont ici relativementlo-
calisés(Araucariaceae,Podocarpaceae,Cupressaceae).

II convient cependantde préciserencore les diversesstructuresde végéta—
tion au Cbili.

Au niveaudu 290 lat. sud (aunord de la ville dc La Serena)le désertcéde
la place it la forét sclérophylle.Le désertsembleactuellement«avancer»vers
le sud, on penseit présde 300 km en 2 siécles, au détrimentde la forét ¡aun-
foliée caractériséepardesespécestrés anciennes:des Lauraceae, desCampo-
silae arborescentes,des endémiquescommeAextoxicumpunctatum«olivillo»
(Famille des Aextoxicaceae,classéedaus les Térébiníhales)que l’on retrouve
jusqtfausud.La forét de Nothofagus3(famille desFagaceae)nc comnuencevraí-
ment qu’á partir de la régionde Valparaíso- Santiagoet surtoutdansla Cor-
dillera De La Costa.Le hétreaustralne peutse maintenirqu’avecunecertaine
humidité it ces latitudes. Les Coniféresn’apparaissentquesur les montagnes
lesplus hautes,au nord de SantiagoayeeAustrocedruschilensis(on le retronve
aussídu cóté argentinsousforme de petits ilots ou en mélangeayee la forét
xérophylleet ayeela forét caducifoliée).vers le sud, il n’apparaitqu’au nivean
de Concepción(370 lat. sud)et aussidu cóté argentiri,maissc rencontreensui-
te jusqu’it la limite despampaset dansl’extréme sudde la Patagonie.

Le 350 lat. sudindique une limite importantede la forét it feuilles caduques
(on y trouve les Noihofagusobíiqua, glauca, a/ph-za... cii tout il y a ti espéces
de Nothofagusdont une variété: N. obliqua var. macrocarpa localiséesur la
Cordillera De La Costa(entre Santiagoet Valparaíso).

A partir du 350 et jusquan370 lat. sud(ville de Concepción)se rencontrent
divers endémiquesde la forét laurifoliée (feuilles-opposées,cellules it mucila-
ge) Gomortegaceae,ayee le genremonospécifique(Gomorteganitida); Moni-
miaceae:Peumusboldus(Boldo du Chili) it feuilles officinales (famille d’origi-
nc Gondwanienne?);Myrtaceae;Rutaceaeayeeun genremonotypiquearbores-

Noth rac. Gr.: dtí sud co Fagiís = hétre.
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cent: Pictavia puncrata, un autregenre a été introduit, mais est originaire de
l’Archipel JuanFernández(Isla RobinsonCrusoeit 587 km it l’ouest de Val-
paraíso):Fagara mayu. Dansceslimites, on peut rencontreraussiPodocarpus
sahignait grandesfeuiflesétroitesmais rareet toujoursassociécdansla forét it
Nothofagusohliqua, it desProteaceae:Lomatia, Gevuina(genretrés isolédans
la famille, dont les affinités se situentauprésdesProteaceaed’Afrique du Sud).

Mais la limite véritablede la «GrandeForét du Sud» s’établiraitparunelig-
nc paralléleau sud du 370 lat. sud, et partantdu Cap Arauco (ou PuntaLava-
pie). Cettelimite correspondaussiit l’extrémeavancéeseptentrionaledesArau-
cariaset des espécesantartiques.C’est aussiselonles auteursla limite septen-
trionale de ce qu’on appellela PatagonieChilienne, région de transitiorí ayee
la Patagonieméridionale.

LAraucaria araucanaest isolé en 2 zonesde répartition: sur la Cordillera
[)e La Costa(appeléeen cet endroitC deNahuelbuta)et it I’opposé,dansles
Andesdo cótéchilien (tréspeodo cóté argentin)it partir de 800 A 21(X) na dial-
titude. LArauc-aria araucanacaractérisela région administrative«de la Arau-
canaa»,oú cet arbreest associéit Notofagus antartica et N. putnihio. L.e cétéoc-
cidentalde la Cordillerade Nahuelbutare~oitplus de 4 m d’eau paran. le cóté
argentindesAndesseulement500 mm. flans la partieorientale,les Araucanas
sont sur soisvolcaniques;ceuxde la Cordillera de la Costacolonisentdessois
mícaschisteux- Les Araucariasoccidentauxnont pas subi dinfluenceglaciaire
ou volcanique.

La régioncótiéreest earactériséepar la forét laurifoliéedu Sudayeecíeses-
péces appartenantaux Eucryphiaccae que Ion nc retronvequ’en Australie du
Sud, ‘fasmanie,Nouvelle-Calédonie- aux Cunoniaceae préseíítsen Afrique <¡u
Sud. Nouvelle-Cíuinée,Australie, Nonvelle-Calédonie- aux Monimiaceae,aux
Proteaceaeetc...

Qn retrouvedans les gisementsde charbon voisins du Cap Arauco les fos-
silesdecesoriémesespéces(ou toutau moinsdesespécesaffines)datantde lEo—
céne(débutdu Tertiaire). Danscescharbonson a pu identifier des C’ycadales,
desCotiiféres (Podocarpu4, desCupuliféres(Nothojágus),des Lauraceae,des
Santalaceae, Myrtaceae, J?utaceae etc... A la fin du Jurassique.le genreAma-
carioxy/on a ¿té identifié (MENÉNDEz, 1969).

En face de file Mocha (ausud du 3~0 lat.) se situc la limite nord d’un co-
nifére’:Saxegothaeaconspicuagenremonospécifique(famille des Saxegothaea-
¿caevoisine des Podocarpaceae).Un peu plus au sud (409at.),c’est la limite
nord de dccx autresconiféres(famille des (‘upressaccae):Fitzroyaet Pilgero-
dendron. II sont isolés et trésraresdansla Cordilleracótiére (-= (U. Peladada-
tant do Paléozoique)eíítreValdivia et Puerto—Moíitt,et so-nt associésit de nom-
breusesespécesantaretiques.

Parmi les conifércs, ji factsituerles limites de Podocarpusandina:sa limite
nord est tracéepar la riviére Maule (au niveaude la ville de Constitucion,au
suddn 3501at), sa limite sudest situéedansla régionde PuertoAisen (450 ¡aB.)
et sur la Cordillera de Los Andesde 60 it 800 m daltitude. Enfin Nothofagus
obliqua, it fenilles caduques,atteinl sa limite sud au niveaudtí 410 lat -
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La Cordillera Peladait partir du 400 lat. présentedes reliquesfloristiques
intéressantes,par exempledes foréts puresdAextoxicumpunctatum(Famille
desAextoxicaceae).C’est la seulelocalité oñ existenteneoredesvestigesde la
forét primitive, n’ayant souffert ni des glaciationsni du volcanisme,c’est une
forét préglaejaire.Qn y trouveparailleursdesanimauxintéressants:uneespé-
ce dc sangsue,mais surtoutun marsupialtrés localisé et fort rare le «Monito
Del Monte» = «singedesmontagnes0.Dans¡‘ensemble,it y a tréspcad’aíii—
mauxt.

Une mentionparticuliéredoit étre faite de la grandelíe de Chiloe: La ré-
gion cótiéreoccidentaleesí constituéeparuneforét laurifoliée reliquc el la ré-
gion orientalepar une forét de Podocarpaccae,de Nothofagusuñida (feuilles
persistantes),de Laureha (Monintiaceae),de Myrtaceaeendémiquesteis que
Amomyrtus(= Myrtus) mcli; Tepualia stipo/aris; Ternu sp.; de Enzboíhrium
coccineum(Proteaceae)...C’estdanscetteforét quel’on reneontreSuxegoihaen
et Podocarpusnubigena.Pour le Saxegothaea,on peut observer2 architectu-
res: des arbresisolésau fút «droit», et des arbres«composés»oía le tronc it la
baseest constituéparun assembíagede tronc parallétesétroitementsoudésen-
tre eux. Dansla moitié sudde ¡‘líe de Chiloe s’observentles foréts dun autre
conifére: Pilgerodendronde 5 it 8 m, végétantsur les Inurbiéres.En principe,
l’exploitation du bois de Pilgerodendronest interdite.

A partir de 1’iIe de Chiloe et encoreplus au sud6, les précipitationsaunne-
lles dépassent6 m! La températuredesccndbeaucoup:maxímumen été 100C
(Janvier-Février),minimum en hiver 00C. Dansla région de PuertoAysen et
du cótéde la frontiére,les préeipitationssontmoindres:1500 mm; c’est le pay-
sagede prairiesayeeI’élevage du mouton(ville de Coihaique).

A partir du 460 lat., les Podocarpaceaedisparaissentit l’exeeptiondu genre
Dacrydiumque l’on retrouve jusqu’au Cap Horn (mais U est relativementra-
re), c’est aussila limite des Cunoniaceaeet desMonimiaceae.

Plus au sud,s’étendentdes tourbiércsayeeNothojágusbetulordes(qui peut
atteindredc 2 it 30 m de haut). A l’est, du cótéde La frontiére, se dévetoppe
la forét it fenilles caduquesde Nothofaguspumilio qui, malgré son nom, peut
atteindre30 m de hauteur.

La régionde PuntaArenasest caractériséepar un climat froid et venté(ma-
ximum d’été 100C, minimum s’hiver 00C, pluviométrie inférjeure it 5(X) mm).
C’est le domainede la steppe(Graminaceae:Sdpa,Festuca,etc...)et des ínou-
tons.

~ Droníicíopsaustralis (Famille desDidelphidae).
2 autresmarsupiaux:«La ComadrejitaTrompuda» Rhyncholrste.sraplianurus(Famille des

Crsenolestídae),rare. ete“La Yaca>í Marmosaelegans(Famille desLhdelphidae)genreLisse7cona-
mun que Ion retronveen AmériqueTopicale.

A lib deGuarelio(entre lc 50~ et5l~ lat-sud) oíí a rclcvé 7,33 nadeprécipitahionsannuelles.
non passous forme de pluie fine peipétuelle,mais sous forme de pluie diluvienne,destorrcíats
deaugiacéequi c¡ngient les foréls.
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Dans¡‘extrémesud et dans les lles de l’ouest, se trouvent les tourbiéres,
parexempledans¡‘ile ¡-brote avecle CerroAguja (1204m). et caractériséespar:

-— une espécemonotypiquede la famille desDonatiaceac,ordre desSynan-
Ihérales (Donatia fascicularís) dont les espécesaffines se retrouvent en
Australie. Tasmanie,Nouvelle-Zélande.

— !I4yrteola numuluria (2) (Myrtaceae),
—— Asteliaprimilla (Liliaceae),
—— Schoenussp <Cyperaceae),

— Teíronchiummagellanicum(dioique) (Juncaginaceae)
—— Bolaxcaespitosa,73. gummifera(Ombellales)

plusieurs Ca/dra <Ranunculaceae)est Emhothrium cocc¡neum(Protea-
(‘cae) gui en borduredestourbiéresn’atteint plus que50 cm de hauter.

¡Un seul pied de Ducr dium]ónkii a été trouvédans¡‘ile. Qn nc le reneon-
tre ensuitequedans l’ile de Contreras(52’ lat).

Dacrydiumfon/di est trés fréquemmentassociéit Pilgerodendrondans les
lles Wellington (480 it 50’ lat. sud).

les donnécsclimatiquespour la ville la plus australedv Chili, it la frontiére
ayee¡‘Argentine, sur le canalde Beagle:Puerto Williams (sensiblementsur le
550 iat.) sont fragmentaires(Températuredété S’C. d’hiver —2’C, pluviomé-
trie forte 3 it 5 m). La mer pénétredansdes fjords profondro (plus de 20 km)
maislean de nier est douce(les eauxde ruissellementsont importantes)seule
la hautemer est salée.

NOTES BOTANIQUES RELEVFESAU COURS DF LA MISSION

- EXCtJRSION BOTANIQUE DANS LA RÉGION CENIRALE AL) NORD-OtJLS’f DE

SANIIAGO ALJ «PARQUF NACIONAL DE LaA CAMPANA»

Objectif: Etude de quelquesespécesligneuseslaurifoliées.

Ce pareest situé it la limite desrégionsadministrativesdc Valparaisoet de
la région Métropolitainede Santiago.

Itinéraire: (Aller) Santiago - Polpaico - ‘filtil - Col «Cuestala Dormada»- U-
mache- Olmue- Granizo(entréedu PareNational,ProvinciadeQuillota) (Re-
tour) Granizo - Limaehe- Villa Alemana- Ouilpue - Vina del Mar Valparaiso
- Curaeavi — Santiago.

Le elimat est méditcrranéenande,accompagnéd’une végétationnettement
xérophile. Pareiidroit, le paysagcest déjáceful du déssertayeeles buissonsdu
«niatorral»’ formationvégétaledominéepar lesespécescrassulcscentesgui per-

- 1-’; ,rrrí¿irio,i sinadaireau «claapvirral»californie¡i - ca.d. stadederégressiorídeséc;’syslénaesli u-

restíers. ((Ji ;i>i-ií 197<)) -



302 LazaroaVol. 8 (1985)

met le passagede la végétationdésertiqueit celledu climat méditerranéenpro-
prementdit.

Les principalesespécesdominantessont:

— Prosopischi/crisis (Mimosaceae)en floraison,planteadaptéeauxdéserts.
— Quillaja saponaria(Rosaccae),arbre qui se trouve sur les 2 cordilléres

(C. de la Costaet C. desAndes), il occupetoutesles colImesen forma-
tion desavane.Cettederniéreespéceestimportanteet permetaux phyto-
géographesde définir une région des xérophytes.Cet arbre est associé
á l’Acacia caven(Mimosaceae).

— Les «cierges»Trichocereuschilensis (la «colla»),sontcaractéristiquesde
cetterégion et s’associentit différentesBmomeliaceaeit tigesélevées(plu-
sieursmétres)commeeertains«Puyas»aux feuilles acéréeset barbelées
decrochets<Puya chilensis, P. violacea), it desAgaves.

— Le hétreaustral,Nothofagusobliquavar. macrocarpaou «Roble»atteint
dansla Cordillera de la Costasa limite nord, au col «Cuestade la flor-
mada»alt. 1380 m. Du col on aper~oit le Cerro de la Campana191<) m
et le Cerrode Roble 2222 m.

— Quelquespalmiers(Jubeachi/crisis) occupentles vallées.C’est le palmier
le plus australde l’Amérique du Sud, dont on a retrouvé desrestesfos-

siles datantde l’époqueFocéne,MENÉNDEZ (1969).

Le Paredela Campana(15.000hectares)nc commencequ’ála sortie deUra-
ntzo. Dansle pareles bamboussont trés développéset se retrouventen sous-
bois dansune grandepartiedu Chili boisé,au sud.II existe différentesespéces
qul appartiennentau genreChusquea.CeParcest caractériséparquelquespha-
nérophytesremarquables:Crinodendronpatagua(kulaecampaceae),Persea lin-
guae (Lauraceae), tirimys winterii (Winteraceae),genre voisin du Magnolia;
mais ¡‘espécela plus intéressanteest unecomposée-arbre:Dasyphyllumexcel-
sumqui n’existe au Cmli qu’á la Campana.Plus au sud (800 km) existeunese-
condeespéceD. diacanthofdesqui peu atteindre50 m de liaut, ayeeun trone
deplus de 2 m de diamétre.D. excclsumnrésent¿eundimorphismefolinire: le.~
branchesjeunespossédentdesfeuilles lancéoléeset deux stipulesépineux,les
feuilles adultesportéessur desrameauxágéssontpresqueorbiculaireset sans
stipule.C’est eetteespécerarequeDarwin avait déjit remarquée8,qui été it l’o-
rigine de la création du Pare. On Tencontreaussi: Myrseujeniaobtusa, Myrta-
ceaeendémique.Cetteforét laurifoliée esttoujoursobscureavecpcadespéces
herbacéesen sous-bois,maisquelquesAmaryllidaceacdécorativesen fleurs (lis
desIncas),Alstroememiahamanta,A. angustifolia, A. mosca,A. 4/u.

Les Chusqueasoceupentles versantssud (ex: C. cumingii) alors que les
flasyphyllumsontlocalisésdansles talwegssouventassociésit Cryplocaria alba

Au coursdesonvoyage~ borddu «Beagle»eommandépar le capitaineFitzroy de1531-1836.
En aoñt,Darwin fait lascensionde la Campana.
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(Lauraceae).Vers 1200 m qui correspondentit la limite de la plus basseneige
débutela forét de Nothofagusobliqua associéit uneRhamnaceaeépineusear-
bustive: Col/elia spinosa et une Lobeliaceae:Lobelia saticifolia, les bambous
sonttoujoursprésents.Desformationsherbacéessont it signaler,elles sontdo-
rninéespar deux Ombelliféres: Emyngiumpaniculatum et Molinum lep:’acan-
thurn aceompagnéesde diversescalcéolaireset violettes. Dansle Pare,uneva-
llée est consacréeau Jubeachilensis«La Palma chilena» = «Kankan>~ nom ín-
dien. arbre au stipe trapu dépassantles 20 m de haut qui résisteit l’incendie.
Les premiersfruits «cocos»n‘apparaissentque versla óOémeannée.Signalons
encorele problémeposé par la germinationde la grameet pour ¡‘heure non
résolu (R. GAJARDO). Au laboratoire, on a pu pendantun mois, it 400C. faire
graíidir l’embryon. L’embryon. immatureau départ,atteint ainsi 3 fois sataille
initiale, mais la germinationqui a commencéne peut seréaliser, il y a une«dor-
manee»du germe. Par ailleurs, la searification de la grame(dormancetégu-
mentaire)a ¿té un ¿chee.

2. EXCURSION BoTANIQUE AU «PARQUENACIONAL CONGUILLIO»

Régionadministrative«De la Araucania»,Provincia de Cautín (cf. carte
n.< 1, détail carte n-< 2).

Objeetil?: Dudedansla forétoriginale deAraucariaaraucana,Austrocedruschi-
lensis, Podocarpusandina. trois Coniféresremarquablesdu Chili.

7 Araucariaaraneana
S,N ~ Auvrocedrusch,lení-,s

7 .. . fl ¡‘odocarpusandina

Ch Q Saxegoihacaconspicua
e — Curacatítin

Ch Cherquenco

LI — Volcan Llaima 3125 m

Si - Melipeuco
S.N = Sierra Nevada2554 m

1 — Lago de Conguillio
2 = Lago Verde

3 = Rio Truful-rruful
4 Rio Cautin

46~r.

7

e

Caí-te 2. ParqueNacionalde Conguillio (Détail) WoLrz-GMARoo.
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Itinéraire: Santiago (route de la vallée centrale),Cuneo, Talca, Chillan, Los
Angeles, ColIipulli, Victoria (Direction Est) Curacautin; «Parque Nacional
Conguillio» eomprenant:le voleanLlaima, Lago De Conguillio et Lago Verde.

Pourrejoindre le ParcConguillio, la route «panaméricaine»laissesur l’est
le voleanLongavi (3245 m), et Gajardosignalemu pied du voleanquelquessta-
tions de Podocarpusrares: P. saligna et 1’. andina.

La ligne partant de la ville de Concepción,sur la cóte,et passantpar la va-
llée du Rio Bio-Bio (370 lat. sud) délimite la «Frontera»cad. une frontiére
climatique sanssaisonséchemarquée:160C en moyennepour le mois le plus
chaud,70C pour le mois le plus froid it Valdivia. ayeeune pluviométrie supé-
ricure it 2500 mm d’eau paran. Les foréts ne commencentvraiment qu’it la
«Frontera»:foréts tempérées,denses,ombrophiles,aux espécessemperviren-
les. C’est le domainedu hétreaustralet des grandsconiféres.

A partir de la ville de Victoria, nousdistinguonsversl’est le cónedu volean

Llaima (3125ni) au centredu Parcnational.
Jusqu’au Pare, la route esí bordéepar Embotrium coccineum«Cirulillo»

Proteaceaeit fleurs rouges,arbredc 5 it 6 m de haut,ainsiqueparNoihofagus:
N. dornbcyi (nom vernaculaire«Coigtíe»)et N. obliqun «Roble».Le Pareest
situé it 130 km environ de Temuco,capitalerégionalede la IX région «De laa

Araucania».Le Parc. limité an nord par la chamede la SierraNevada,cons-
titue l’un dessanctuairesprivilégiés de la Botanique oía lespécedominanteest
l’Araucaria araucana«Pehuén»en indien. Le Parc est appeléaussi «Los Para-
guas» = «Les Ombrelles», allusion évidente it la forme de l’arbre. Le Parca
¿té fondé en 1970 et LAmaucaria décrété«Arbre monumentnational du Chi-
Ii». la superficiedu pareest dc 46.000hectares,dune altitude variant de 700
it 3125 m et ineluant le lago de Conguillio (750 hectares),le lago Verde (175
hectares)et le voleanLlaima dont lactivité se borneactucllementit des émis-
síonsde fumerolles.

Selonl’altitude, de 2100 it 800 m. on peutdistinguerpour les arbresquatre
groupementsvégétauxprincipaux:

1. Associationdessotnmets:Araucaria«Pehuén»— Nothojáguspuníilio’> «Lenga».

2. Araucaria: Nothofagu.sdombeyi«Coigue»—- N. antartica «Nirre»-

3. Aoíhofagu,sdotnbeyi: N. alpina «Rauli’>-

4. Notííofagusdoniheyi: N. oblieua «Roble».

Les Noíhofagusob/iqua, N. pumilio, N. antartica ont desfeujílescaduques,
les autresespécessont it feuilles persistantes.

Les premiersespagnolsiiqui découvrentl’Arauearia et qui le mentionnent

En Ltltitude. esaires<le répartitiondes 2 Norhofagasse distinguenonettementpar LI eouleur:
N. punidío est «vert cíLlir’>: N. doníhev,«gris-verBa.

Pedr<aMarino dc lobera, 1528-1594co Alonso de Ercilla y Zúñiga. 1533-1594,premierses-

pLign<uIs ayLinl participé la conquétedu Chili cenanodu Pérou-
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dans leursécrits. sont frappéspar la majestéde l’arbrc, son architectureorigi-
nale, au troneparfaitementrectiligne~ cylindrique,aux branchesrégoiliéresver-
ticilídes horizontales(jeunes~ pendLín¶es<vicillesí

PedroMarino signaleaussique les indiens«Pehuenches»(Pehuen= Arau-
caria; Ches gens)(tribu de Mapuches)se nourrissentdesgrames,font ayee
l’endosperme(prothalle~ richeen réservesamylaeéeset lipidiques)de la grai-
nc de la farine, ainsi qu’une boissonfermentée.De plus, u préciseque les in-
dicus pour enípécherles germinationsde se produire pendantplusieurs tnoís
utilisaient. le systémesuivant: la récolte se faisant en automne(avril-mai). ils
font destranchéesdanslesquellesjis enterrentlesgramesen faisantconlerdes-
sus l’eau glacéedes neigesdu volean. Les indiensavaienttrouvé it lépoqueles
avantagesde la «chambrefroide’>. Les indiensx’endeutd’ailleors sur les miar-
chésde Teníneoou de Curacautíndes «Piñones»,employantle mémenomque
pour les gramesde Pínuspinea, le «Pm parasol»d’Espagne.

Tableao2
(iroupement O Noihofaguspumilio C Araucaria araucana

vegetal et Araucariaaraucana (forét pure)

Altitude (1000it 1500 m environ) (15(X) it 2200 m)

Arbres • Nothofagaspunídio
• Araucaria araucana

Arbustes • Berberis linearijólia
(Berheridaceaej

• Berberíspearce;
• Chiliotrichium rosmarini/olium

(Con-íposeae)
• (hasqueacolea (Bambusoideae)
• Mavtenusdísticha(Celastraceae)

(voisin de notre Ei’onymus
Fusain)

Strate
herbaede •

A caenao ¡‘alifolia (Rosaccael
Aderíocaulonchilen.se
((ompo.sitae) O

• Anemonemu/títida
(Rau unculaceae)

• Lagenophorahirsuta O
((½mpositae)

• ¡‘crecía p;-enath¡oídes
((i’omnpositae)

• l’erezia var¡ahíltg

Cr;rriposi¡ru’)
• Valeriana lapa,hi/b/ia

( Va/¡’rianaceae)

C Araucaria araucana

• I-Iaplopappusaustralis
(Comí>ositae)

Armeria chilensis
(Plumbaginaecae)
Cheilanihesglauca (FougíSre)
Polystichummobríaidesvar -
elegans(Fougére)
Poa vulcania (Gra,-ninaceae)
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CertainsAraucariassontvénérables:50 it 60 m de hauter,un diamétresu-
périeur it 2m, ágésde 1000 it 3000 aus.Cesarbressont diolques;exeeptionne-
llement on connait quelquesexemplairesmonoiques.Les feuilles sont lancéo-
léestriangulaiTes,épaisses,coriacesel piquantes.Elles ont l’originalité d’étre
mnséréesen spiralessur le tronc et les rameauxet surtout, d’étrefonetionnelles
pendantdes dizainesd’années(50 it 60 ans!). Lt4raucaria araucanaest ¡‘une
des espécesles plus anciennesde la dorechilienne. Qn le trouve au jurassique
dansl’Antarctique chilien (Tierra de O’Higgins), au crétaceen Patagonie,ME-
NÉNDEZ (1969).

Nousavonspu observersurplacela germinationdesgramesde l’annéepré-
cédenteainsi qtíe la multiplication végétativeit partir de rejetsde souchessur
les racinessuperficiellesde trés vieux arbres.Dés la germinationla pousseest
lente: environ 10 cm paran. Par la suite, s’établit une alternanceréguliéreen-
tre l’entre-n~ud(auboutde 18 mois) et le n~ud verticillaire desrameaux(au
boutdes 18 mois suivants)etc... L’Araucarta araucanaa ¿téintroduit ayeesuc-
cescommearbre de reboisementde la régionaustraledu Chili «Régionde Ma-
gallanes»depuisenviron une vingtaine d’années.it PuntaArenasen particu-
lier. Le liége desAraucariaságésest trésépais(25 cm)et curieusemcntdécou-
pé en plaquesplus ou moins polygonalesappelées«Choros».permettantit l’ar-
bre de résisterit l’incendieainsiqu’aux tenapératureshivernales.En effet, dans
le Pare, les moyennesde températuresde janvier et de juillet sont de 18

0C et
—30C, la pluviométriedépasse4000 mm d’eauannuelle,le pH du solest de 4.9.

Nous avonsvu queplusieursespécesde Nothofagusétaientassociéesá VA-
raucaria. Ces Noihofagussont souvent¡‘hóte desplantesseíni-parasites:

— DesMyzodendrons(Mysodendmaceae)dont il existeunedizaine d’espé-
ces au Chili et sont analoguesit notre Gui. Uneseulefois Myzodendron
a été signalésur une autre espéce(Gajardo): Ca/dcluvia sp. (Cunonia-
ceae) famille quel’on retrouveen Afrique du sud,Australie, Nonvelle-
Guinée,Nonvelle Calédonie.

— Desespécesappartenantit la famille desLoranthaccae:Phmygi/anthuset
Psittacanthus,peuventse reneontrersur d’autresvégétauxquedes No-
íhojhgus’. La compositiolí floristique desforéts dA raucamia et Noihofa-gus est pauvrecommel’indique le tableau2 (GAJARDO, ¡980).

On trouve encore:Laurelia sempervireris«Laurel» (Monimiacene)associée
it Notbofagusobliqua; Lomabahirsuta «Radals>,Embothriumcoccineurn ‘<Ci-
ruelillo» (Proteaceae);Eucryphiacordifolia «Ulmo» (Eucmyphiaceae);Drbnys
wzntemi«Canelo»(Winteraceae);Ritescuculatum(Saxifragacene);Seneciochi-
lensis(Compositae)et Cortaderia araucana(Graminacene)trésfréquente.

Saxegothaeaconspicua (Saxegoíhacuceae)est présentsur les bordsdu Rio
Cautín it cóté de Gaulíhemiaphyllimeifolía (Emicaceue).Cesconiféresrnono’iques
atteignent20 ni de haut, 70 cm de diamétre. it leurs pieds nousremarquons

Nom vernacoilaire:Manio humbra(Al Norte): Manhamacho(tsladeChitoé); Maíaio deHo-

jcts Cortas; Maniu.
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quelquesplantuleságées,ce qui prouveque les gramesgermentdansleur mi--
lien naturel.

Par contre,au laboratoire,en utilisant la techniquedite de la «stratifica-
tion» nousavonsobtenu(GAJARDO- WOLTZ) 0,40/o degerminations!Desphd-
noménescomplexesseraientsusceptiblesd’intervenir, soit dansla nature,soit
en laboratoire.pour quela germinationpuisseaboutir: «Dormance»de la grai-
nc (influence des enveloppes,dormaneede l’embryon), immaturitéde l’em-
bryon dansune grame apparemnientmúre. intervention d’un mycelium, ques-
tion d’équilibreentreacideabscissiqueABA (inhibiteur) et ¡‘acidegibbérellique
(lA3 parexemple(activateur)?

Une liane épiphyteJ-Iydrangeaintegerrima (Hydrangeaceae)croít surSaze-
gothaea. les bambotísarborescents,en particulier Chusqucacolen, oceupentle
sous-bois.Quelquesgi-ands arbresDasyphy//um diacunshoides «Trevo» (Corn-
posirne) sont présents.

[)u cóté oriental du volean se trouve la «LagunaVerde» tau «LagunaOui-
lib» ayeeen bordure immédiatedu bac, lesarbí-estypiques,lespiedsdansleau:
Mayíenusboavia (Ce/as-traceae).Entre 900 et 1600 m, ¡‘exposition est nette-
ment plus séche. les vents dominantsdu Pacifique sont arrétéspar le volean:
eest le domaine .xérophytiqued’altitude ayeeune enlémique caractéristique,
Austrocedmuschilensí.s «Ciprés de la Cordillera» (Cup¡-essaceae)- Les arbres
sont isoléset forrnent rarementde petits peúplementsdenses.L’arbre est pyra-
nidal cf pcut atteindre30 m de haut. la régénérationsembledifficile. Austro-
‘edrus cst associéit Asarainicmophy/la «chin-chin»indien (F’/acourt¡aceae)dont

le fenillage resseníbleit notre buis.
Avaní la sortie sud du Pare,existe une forét pure le long du Rio «Trulul-

Truful» de Podocarpusandina(noní vernaculaire:«Ialeuque»otí «Uva De(U-nr-
dilleraj. Cette I’odocarpaceaeendémiquepeutse rencontrerdc 800 it 200<) m
et aticindre uííc taille de 15 it 2<) m. Les feuilles lmneaíresrcsscmbletitit celles
de II f Jaxushaccara». L’arbre est dioíque, le «fruit» (psendo—drupe)est en—
mestibled’oií le non vernaculaire-«Uva»- Par«raisin»on enteadla pscudo<‘pul—

pe» externequi cnloure la graitie. Cette partie eharnue Ou «epimatium»corres—
pondcía bit it trois bract¿csst¿rilesdo cóne ~ qui sesont soudées,segorgeant
de réservessuerdes.Par ailleurs, l’intérieur de la gramecontient aussi des ré-
serves tnylacéeset 1 ipidiques(lemidospernieou prothalle ~) qui sontaussíco-
nestibles.

A ceneépoquede l’année, les pieds U ci ~ portent des cónestnúrs. Le
ct5nc ~ cst icí remarquablepar sa longucur et par le nombre de fleurs fertiles
qu’il porte. Son honíologuenc se trouvequen Nouvelle-Zélande,P.spicaía.

Le cóne ~ de 1’. andinaest pluriflore, composédc 2 it 8 fleurs fertiles por-
téessur ¡‘axe du cónepar l’intermediairede petitspédicellesnon charnus.Au
sol, les germinatíonssont abondantes,beaucoupde planrtílessoní tricotyles.

.á partir du 400 lat. sud. nnusp¿nétronsen allant vers k sud, dansla partie
nord de la Patagonie chilienne (désle sudde la vilie cótiére(le Valdivia) -

Les influeneestíc¿aniquesprédominent.le climat est trés humide. les dilfé-
rencessalsonnteresso)nt nettementatténuées:les hivcrs sont doux et les étés
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toujours frais. Nous entronsdansle domainede différentesespécesde Mor/ao-
Jágus, cesdernierscaractérisentles formationstempéréesde l’hémisphéresud.
Qn nc retrouvedes formationssimilairesqu’en Tasmanie,en Nouvelle-Zélan-
de et dansl’extrémesud— est australien:Victoria et régionde Canberra(Non-
velles Gallesdu Sud).

Nous sommesdans la région administrativede Los Lagos: région de laes
splendidesemprisonnésderriére les morainesdes anciensglaciers,paysdoníi-
flé par les volcans.

Volontairement,pnur ne pasprolongerce texte,nousnousborneronsit don-
ner les informationsbotaniquesessentiellesainsi que quelquesrepéresgéngra-
phiqucspour la suite desexcursíonsbotaniques.

3. EXCURSION BOTANIQUE Al) «LAGO CHAPO» «EN LA RESERVA
FoRmAL DE LLANQUIHUE»

Objeetif: Trouverles stationsdes2 CupressaceaeaustralesFitzroyapatagonica
et Pilgemodendronuvijérurn, ainsi que qtíelquesespécesde la forét scmpervi-
rent.

Itinéraire: Frutillar — Llanquihue— PuertoVaras— PuertoMontt — Corren--
toso— Lago Chapo.(Cf. carte n. 1 et détail carte n.” 3).

II faut noter au départ quelquesdonnéesclimatiques de Frutillar et de la
région. La températuremoyenneannuelleest de 10~5C (¿té — janvier —

14,90C; hiver — juillet — 70(U) Exceptionnellement,la températuredescend
au dessousde 00C. La neigeest peufréquentesaufen altitude. Sur la cóte, il
tomubeplus de 7 m d’eau paran, it Frutillar 2 m; de l’autre cótédu lac de Llan-
quihuean pied du voleanOsornode 8 it 10 m!

Nous relevons: Nothofagus ob/iqua, I}/echnuni chilensis (Fougére), de
grandsbambousChusquca quila, unehautefongéreLophosomiaquadripinrn>ta
(C’yatheaceae).Sur le bord de la mute, dansdes terrainsmarécageux(pH 3,8
on 4) nousvoyonspour le prcíiiiére bis, plusieurspiedsdc 20 it 30 ni de haut,
itgésde plus de 100 ans de Pilgerodendmw-zui’ifemum ooi «Cipresde Las Guai-
teeas»~2(Cupressaceae).Cette espécecst considéréecomnie la Gyrnnospcrme
la plus australedu monde~avceDacrydíumjánkii(Podocarpaceae).Ailleurs Pil-
gerodendronpeutatteindre40 mdc hautet un diamétrede plus d’1 m. Sacrois-
saneeest réputéelente. Sa germinationtotalementinconnuetant sur le terrain
qu en laboratoire.Nousretrouveronscetteespecedansles tnurbiéresdela Cor-
dilleraDe La Costa.Pilgemodendronpeutmonterjusqu’it 110(1 m, associéit Not-
hofágusberuloides, N. pumilio, N. ni/ida «Coigome[)e Chiloé» qui nc se trouvc
quedaiis cetterégion, Driínys winteri (Winieraceae),Laumeliaphilipiana «Te-
pa» (Monimiacene),Tepualiastipular\ (Mvrtaceae).

Láretúpel De Las Guaiteeas-~- 440 lat. sud. Bola Wellington = 5tW l~ít, sud.
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O _______

(?Lírle 3. Reserval-uarcsíalde Llanquihue <l)etail: (oircnlo-.o—LagoChap<a)W<ui:i’L—GAJAi<i)<>,

En dehnrsdes marais,se rencontreune autre Cupressanceae:hirzroya pa-
tagonna (non vernaculaire«Alerces»)de mnémetaille quePilgerodendron, inais
icí en floraison (les cónesJ sont passés,quelquesrares cónes~ contenant1
it 2 gramesmúres). Lá encore,germinationet ¿tudede la plantulesont incon-
nues.Ccl arbre est localisé autour de PuertoMontt. II a ¿tédécimé au siécle
dernierpour la constructionde la ville. On supposequeecrtainssujctsd’un dia-
métrede 5 m! ont dc 4 it 5000 ans d’ñgc.

Si nonscomparonsle pnrt desvieux arbresde eeux (Áípressaceaeaustrales
quesont tiízroyaet Pilgerodendron,on pourraitfaeilemcnt les confondre.i’on-
tefois les cónes ~ el les gramesnc se resscmblentpas. Si les organesrepro-
ducteursníanquent,seulela comparaisondes feuilles permetde ¡aire la dilfé-
rence:

I’l¡gcrodendron — Les icuilles ¿cailleusessont vcrticillées par2, opposécs.
décussécssur 4 rangs. Les stomatessont sur la face supéricure.

l-itzrova—- Les feuilles éeailleusessoní vertieilléespar3. les stonatesen-
boncésit la face iniéricure forníent 2 bandesblanchesvisibles.

De píns, ¡¿coreede Iutzrova est ¿ -

paisse.rougeatre,sillomince, s’exfol ant
en longues laniéres.(e carcatéreCd mojos sur Pí/gerodendrondont léciarce
est fine.

A
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Associésit Fitzroyanousrelevons:Gleicheniaquadripartita (Fongére),Crí-
nodendmonhookemianum,arbre (Eleacampaccae),uneliane it fleurs mugesAs-
terantera ovata <Gesrteriaceae), Senecio cymoswsendémique<Compositae),
Weinmaniatrichosperma(Cunoniaceae),quelquesjeunespiedsde Podocarpus
nubigena«Manio De Hojas Punzantes»,ainsique quelquespiedséparsde Sc-
xegothea «ManioDe HojasCortas»dc type «pied composé».

Pour tmouverdes plantulesjeunesde Saxegothaea il faut repasserau village
de Correntoso,traverserle Rio Coihuin (ou Chamiza)au lieu dit «El Salta» er
prendrela mute forestiéreversl’amont dansla forét de «Cohuhue».

Les piedsisolésde Saxegodiacaet Podocarpusnubigenasontassociésit No-
thofagus nitida et Laumeliaphilippiana (Monimiaceae).Les plantulesde Saxe-
gothaeasontsur une litiére épaissed’humus,et associéesit une moussede gran-
detaille (20 cm)Dendrohgotrichumdendroides(Polytrichaceae),genrequeFon
retrouveen Nouvelle— Zélandeet Tasmanie.

Deuxplantulesitgéesde Saxegoihacaprésententdesramificationssecondai-
resd’axes,pour l’une it partir d’un bourgeonaxillaire cotylédonaire,pourl’au-
tre it partir d’un bourgeonaxillaire de feuille primordiale d’épicotyle Ce fait
d’observationin situ sembleindiquer que,chezSaxegothaea,la dominanceapi-
cale est peumarquéeou nettementatténuée.Par la suite, au eoursde l’orga-
nogenésedu végétal,ces différents axessedéveloppentd’une maniéreortho-
tropeet se soudentplus ou moins les unsaux autres,pour donnerit la basede
l’arbre eetteimagecaractéristiquede «tronecomposé»(fait signaléparR. Ga-
jardo).

4. EXCURSION BOTANIQUE AL) LAC DE «TODOSLos SANTOS»ET AL)

VOLCAN OSORNO (2652 m)

Objectif: recherchergrameset plantulesde Podocarpusnubigena.

Itinéraire: Frutillar — Llanquihue— Puerto Varas — La Ensenada-— Lago
de «Todos Los Santos = L. Esmeralda»— Petrohue— La Ensenada— Vol-
ean Osorno (Carte n.<’ 1).

La mute montant au volean est pénible: nous remarquons beaucoupde No-
thofagusdombeyi, it 1200 m N. betuloidesou «Coignede Magallanes»,Chus-
quca quilla (Bambou), Blechnummagellanicum (Fougére), Drimys ivinteri
(Winemaceae).Vers1200 m, noustrouvonsenfin 1 pied ~ de Podocarpusnu-
bigena et á unecentainede métresen amont,3 pieds 9. Nousréeoltonsquel-
quesgramesmitres, quelquesplantuleságéeset parchanceune seuleplantule
dicotyle jeuneen exeellent¿tat!
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5. EXCURSION BOTANIQUF AL) ~<PAROL)ENACIONAL. DE PUYEHUE, VOLCAN

PUYLHBMi (2236 ni)

Objeetif: voir et récolterdes éehantillnnsde Saxegothaeadansune forél pure.
Observerla régénératioainaturelle.

Itinéraire: Frutillar — Osorno— Entre Lagos— Puyehué— Thermesd’Anti-
llanca——Parc.((¿arteni’ 1).

Ce pareayeeuneforét primairede Saxegothaeaconspicuaest un «sanctuai-
re» bnt?íniqueexceptionnel-

Avant le Rio Nauto, nousrencontronslespremiers«Saxegothaea>s.L’espé-
ce décotíverteet dédiéen 1846 parWilliam Lobb au man de la ReineVictoíia.
le Prince Albert De Saxe-Cobourg-Gotha,a ¿téappeléaussi«If dn PrinceAl-
bert»-

Cest un arbresempervirentde plus de 30 ni de hautdont (e diamétrepeut
étresupéricuran métre, dépassantsouventles 300 ans d’áge et poussantit une
altitude voisinede 1000 m. Les ramifications,an départ,sontdisposéesirrégu-
liérement le long du troneprincipal, elles sont asceradantes,A tendanceorthn-
trope. Les ramulesportéesparcesbranchesprincipalessont parcontreétai[ées
et tombantesaux extrémités.Nous rencontronsde maniéreéquitableles 2 for-
mes: «tmoneunique»ct «tronccomposé>x.LescónesJ qui noosmanqoentsont
mci en pleine maturité, les cónes9 nc sontpasencoremíars.Sur la Berre laumi-
de anusobservonsde nombreusesgerminationsnaturelles.

Le Saxegothaeaest dominaíit, associéit quelquesespéces:Laumeliaphilip-
piana (Monimiacean), Noihofagusdombeyi(Fagaceae),Chusqucaquilla, Lu-
zuriaga sp. (Liliaceae) et Hvdrangeaintegemima(Hydrangeaceae)épiphytesur
i=axegothaea.

Datís le pare, atí lien dit «Mallines», face au voleanPuyehue.PI/geroden-
dron associéit Saxegothaeaet Ernbotrium coccineuniattcint sa limite nord.

6. EXULJRSION BOTANIOL)E: LA CORDILLERA DE LA Cosi-A
CORDILLERA PEtADA Al) IIEL) OIT «Los PAVILOS»

Objectif: Etude et récolte de Podocampusnubigena, Fitzroya patagornca et
Ducrydiurnfon/di.

ltinéraire: Direction Ouest A partir de Frutillar, Tegualda, traverser le Rio Hue-
yusca,prendrela pisteforestiérede la Cordillera Peladajusqu’ausommet(pla-
tean)surplombantle Pacifiqueau lieu dit «Los Pavilos»au niveaude la «Bahia
De San Pedro»(camBe u.” 1>.

Cetterégion estintéressante,carsa génlogieest caracténiséepardesterraans
comptantpm-mi les plus anciensdu Chili (ayeeplus au stjd, le «bouclierPata-
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gon»). On peutsehématiseren disantque la CordilleraPeladaest le reste¿un
massifprimaire, vicille nontagneusée,ayeegitescarboniféres(ex: pr¿sAran-
eo).

Nous relevonsau pied de la Cordillera: Chusqucacoleu (Bambouañores-
cent). Noihojágusobliqua, ayeeune liane épiphyte(coníposantetypique de la
forét it N. obligan): Mutisiaaraucana(Compositae),des Bromeliacéesépíphy-
tes (Creígia sphacelata);Eucryphiacordijo/in (Eucryphiaccae),Weinmanniutri-
<-hoxperma (Weinmanniaceae),Aextoxícmnprínctatutn (Aextoxícaceae),(?orina
bu/iI/vn (Ma/vaceae)-

Vers600 ni daltitude,apparaissentles preniierspiedséparsde Podocarpus
nu/ñgenudansla forét dense.Les cónessont múrs. L’espéceest assoeiéeA Su-
xegolhaea.Le col est situé it 750 m, le relief est trés plat, usé it ‘extréne. De
petits arbustes:Noihofagus antamílca, Driniys winteri se recontrentmélangés
aux ~<rcstes»de la grandeforét de Fhzroyapaíagonica.Cateforét fut lucen-
diéepar les indiensausiécledernierancoursde la guerredite des«Araueanss>.
La germinationdu Fitzroyaposedespíoblénieset sa plantuleest incomínime.

Les tottrbiéresen pentecaractérisentvers 800-850ni la végétationsp.Ucifi-
que descrétes:

An centrede la tourbiére,quelquesespécesdépassentdu tapisdcSphag-
numrnagellanicurn: Donaíiafascicu/amis(J)onatieae),Chusgucamor/ana(3am-
bou), Baecharís magellaníca (Compositae); Drosera uníjiora (Droser~eaeh
Desjontuiniaspinosa (Loganiaceae),genre monospécifique;Tapeinia mage/la-
rica (h-ideae); As/eliapumilia (Lihacene); (>reobolus obrusangulus(Cyperaceae)
et Emythraea sp. (Gentianaceae). Lúptocarpus chi/cusís (Restíonnceae), L¡hm¡lo-
re Cornmelinalesa été indiqué danscettestation (Gajardo).

Une seuleespécearbustivese rencontrean centrede la tourbiére:Dacrv-
dium Jánkii «Cipres Enano», it port en cotisssiiietsd ‘environ 2 ni de dianiétre
et d’unc hauteurdc 20 cm. C’est une Podocarpaccaeendéniique,monoique.
en floraison it cette¿poque:Les cónesJ étantit maturité.alorsque les cónes
9 sont en coursdorganogenése.L’ épiinatinmcroit Plus lenteínentque ¡‘ovule
a restesonsla formedonecopule mweíwbraííeusede eoulcurcramoasieinsérée
it la basede la gramemúre. Le cóne9 itraiflore est porté sur un rameanmion
spéeialisé.Les phénoménescotuplexesde la gerraiinationde cetteespécen’ont
pu encore¿treélueidé.-. seulela reproductionvégétativepar rejetsde sonche
est possible.

Ln bordarede la lonrbiére. du centre vers la périphérie, se rencontre
unevégétationarbustiverabougrie:Nothojágussp. nc dépassantpas2(1 cm de
hauteur,PI/gerodendroni4vijerum (Cupressaceaeendémique)pouvant attein-
dre 1 m, Pemrettya mucronata, 1’. járú’-ís (L-irícaceae); Drimys (Winteraceae),
Fmbothrium (Proleaceae).Plus it l’extérietir apparaissentles Fitzroya(Cupres-
sar-cae)-

Les conditionsclimatiquesde «Los Pavilos>~ seraientles suivantes(il ii’y a
pas de stationmétéorologique):plus de 4 ni d~eauanmiuclie,humidité relative
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dépassantles MOXa. níoyennedestempératures(¿té) 130C (hiver) (50(7), pl-1[ 3,1
it 3,7.

Par endroit, la tourbiéreatteint 2 ni dépaisseur;des analysespalynologi-
ques prélémínairesníontreraie-nlque le nilica est scnsiblenentle méme de—
puis 35000ans.

Potír compléternos récoltesdesGymnospcrmeschiliennes(ZLCERS. 1974:
II u F(K. 1978), il níanqne-2 espéces:Podocarpussa/igna (Pr.udocarpaccaeenejé-
¡nique), Ephr’dra andina (Chla¡nvdosperrnc,¡Ephedraceac)-

- Podocarpussaligna«Maiiio lic Hojas Largas»

un arbre rare, décoratifit rameauxpleurcurs.it feuilles bragues8 cm.
etr(iites1),? ciii. de conleurver(-toncé,lociílisé entrele Rio Maule (an nord tití
360 sud) ci lile de Chiloé. Cetteespéceest facile it bocaliseren eettesaisoiigrá-
ce a ses poussesde l’année qui sont de couleurvert-jaunátre.Maiheurense-
nient. lespéceest en eoursde clestruction et remplaedepar Pinos radia/a. Eu-
ca/y¡flus g/obu/us,I>opu/us sp- - -

Notísavois rencontré,sur la ronte de Paillaco— Valdivia. sur les derniers
contrefortsnontagneuxavant les miaarais de Valdivia, quelquespetits peuple-
rnentspurs de ce Podocarpus.Nous avonspu observerle début de la naturité
descónes&, íécolier des graimíesde l’aníaéeprécédenteainsi que des germi-
natksnsnouvellesde lann¿een excellcntétatcf sonsforiiie (le plantulesdicoty-
les.

(‘cite espéce(le Podocarpí¡sdioíque est associécit Gcvuinaavellano Ave-
llano>- ( I’,-oír-wea<) -

2. Epliedraandina

Nom vernaculaire:«Pingo—l>ingo=>,~<Solttpc»,«Sulupe»- C’est un arbusre-de
moinsdc 50 cm de haut. en principe monoique.aux feuilles non fonetionnelles
réduitesLi de minisculesécaillesopposees.La tige est assmmilatrice- CetteNan-
te vil sur totís les sitesseestití Chili daras la Cordilléredes Andes. L’espéceest
trés polymorpheet nc contient pas d’éphédrine(alcaloide,voisin de lÁídréna-
inc. ¡ ou ssaat de propriétéssympatliom 1n étiques)-

Les gramesont ¿té récolte-espar le ProfesseurMF. SERRA.en ¿Bat dc ma-
tun té a cetie épt)que-(le- l’aiin¿e- Lespécepeul se rencontrerdans la région de
Santiago- tic 60<) it 41 <XI m ti ‘altittíde -

(?~~ í~Rl uíu> H 867). GORDON (1875), DAi.¡ .1 MoRL-J ACKSON (1966). GAL LS-

SEN (1976). parlent lune autre espécede i>míocarpusan Cli iii: 1’. curv’íJ6lia
Carniére = 1’. atuartíca Van l—loutte daprés un speeinienrécolté dansles A n-
des de la l>atagonie chi lic nne.mais dont 1 origi nc n e-st pas précisée-

í)eplus c¿-rhhís;íuleurscntretiennentla coíiftísit>ii paF 1 Osiaged’oiic syfl<)ny—
inie lachetíseit proposd’une autreespécede IYdr>carpus: P. par/atorcí Pilger
= 1’. (urvIfolia Carriérerencontré-e.avm P¿rou.en l3olivie et au nord de l)A rgen-
Bine.
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Cette espéceP. curvifolia Car. dont l’origine est incertainerae représente-
rait qu’un simple cas de polymorphismefoliaire relativementfréquent ehez
P. saligna. A ce jour, et parmanqued’informations, il n’y a paslieu de retenir
¡‘espéceP. curvifolia Car.

CONCLUSIONS

II était intéressant, devant l’insuffisance de la documentation actueLlement
disponibleconcernantces Gymnospermesaustralesétroiíementendémiques,
en particulier cellesdu Chili méridional,d’avoir pu réalisercettemission.

Les résultatssesontrévélésfructueux: auplan du «Matérielvégétal»et pour
les 10 espécesde Gymnospermes,que, nous avonspu ¿tudier in situ, nous
avonspu récolterdes gramesmúres, fixer et conserverdes plantulescotylées
en vue d’une ¿tudeanatomique,colleeterdesplantulesvivanteset des ¿chan-
tillons d’herbiers.

Un programmede travail a pu ¿treétablien collaborationayeeR. Gajardo.
D’une maniéregénérale,il nc fait aucundoutequecesGymnospermesdes

Andes méridionalesreprésententdes taxons extrémementarchaiquesque
l’homme doit protégeret conserver.Cestaxonssontendémiquessoit it l’éche-
Ion spécifique:Araucaria, Podocarpus,Dacrydium, soit méme it l’échelleegé-
nérique:Saxcgothaea,Austrocedrus,Fitzroya, Pilgerodendron;tous soníétroi-
temetit associéesau genreNothofagusexclusivemetataustral.Cesdiffércnts ta-
xonssont les vestigesvisiblesd’tan passélointain d’origine Gondwaniennecer-
taine.
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